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étaient comblées, la disparition dc-, oe:dètes et (les ganglions infil-
tres et j'ajoutais que. pour les grosses tumeurs, il fallait fait e usage
(lu biktouiri. parfaire l'opération par- la scintillation alto-fréquente,
appliquée dans la brèche opératoire, afini de désinfecter et de drai-
ner les nouvelles régions contaminées par le bistouri et de prévenir
les récidives. je dlisais encore que cette thérapeutique était particui-
lié: ement indiuée dlants !es tumeurs inupérables.

-' Le nom de fuilguration a été donné pa MN. le professeur
Pozzi *â cette partie <le notre méthode qui réclame l'aide chirur-
gicale.

4' Les qualités de l'étincelle et <le l'e:ffluve (amipérage, vol-
tagte, longueur, densité, etc.) sont, atu gré <le l'opérateur, fonction de
la nature, du volume et <lu siège de la tumeur.

,~Les effets <le la conflagration alto fréquente sont bien,
comme nous l'avions indiqué dès i900,élcothro-lmqe
-,i. d'une part, la cellule néop)lasique est désorganisé. de l'autre
il sc produit <les actions tropho-neutrotiques curatrices indéniables.

6' Si les effets cytolytiques immédiats semblent très limités, en
revanche, l'action tropho-uenrotiques est plus profonde ; elle est
surtout liée aux longs effluves bi-polaires que nous employons pour
les tumeurs p)rofondes viscérales.

Nos recherche,;, déjà anciennes, bur- lesý actions i mique
produiteq par la matière colloïdale projetée dr-s dlectrodes, nu01ts ont
permis <le constater que le mercure, le zinc et l'argent donnaient les
meilleurs résultats. - Le cuivre produit des effets coutraires. - il
nxous a semblé qu'il stimulait l'activité des épitliél.ioizas,

81 lDans nos communications aux Acadlémies de Médecine, des
Sciences et aux --ifférents Congrès Médicaux et Physiotîtêrapiques
nous nous sommes attaché à montrer que le traitement des tumneurs
mialignes par les courants de haute fréquence était purement élec-
trique dans certains cas, électro-chirurgical dans d'autres ; que
l'énergie <le lhaute fréquence pouvait être employée dans ses diffé-
rentes, modalités ; que les effluves et les étincelles se miontraient les
plus efficaces -que les uns et les autres, suivant les cas on les cir-
constances, peuvent être courts ou longs, à intensité et voltage


